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Expérimentations sur le terrain (restauration écologique), 

étude des résultats et communication 

 Éco-pâturage 

 Bâchage 

 Fauches répétées 

 Semis d’espèces compétitrices 

 



Biodiversité : 
trouble la flore 

et la faune 
(Gerber et al. 2008,  
Maurel et al. 2010) 

Impact sur les 
infrastructures et 

les berges 

Perturbe les 
écoulements 

Floraine (2014) Yves Le Roux (2014) 

Nuit aux usages : 
visibilité routière, 

accès, surveillance… 

Les renouées : quels effets ? 



mars 

avril 

mai 

juin 

juillet 

août 

octobre 

hiver 

Cycle de 
végétation 

   Rappel 



Technique majoritairement utilisée 
par les gestionnaires 

     Plante & Cité (2016) 
 

Nombreuses limites et contre-
indications rencontrées 
dans les préconisations de gestion 
Retours d’expériences assez peu 
étayés scientifiquement 

      Pourquoi le fauchage ? 



Faucher 1 fois par an limite la croissance 
souterraine, mais pas les tiges 

        Rouifed et al. (2011) 
 

Faucher plus souvent réduit la probabilité 
de survie et limite la croissance 

        Piola et al. (2015) 
 

Stress = compromis de ressources : la 
renouée les alloue à la photosynthèse 

       Dommanget F. (2014) 

SPIGEst (2017) 
SPIGEst (2016) 

Bouturage : tiges comportant 1 
nœud, repousse dépendant du 

milieu et du taxon  

Bímová et al. (2003), 
De Waal (2001) 

Faucher et broyer les tiges 



Objectif SPIGEst 
Utiliser des techniques 
- Simples : accessibles à 
toutes les parties prenantes 
- Efficaces : apportant des preuves 
- Économes et écologiques 

Fauchage  
pour la coupe 
(manuelle ou mécanisée) 

Broyage  
pour la réduction 
des résidus 

Collecte 
pour une valorisation 
des résidus 

Fauches répétées 



Massifs les plus homogènes, découpés en 3 
Fauches toutes les 5 ou 10 semaines, Témoin 

3 sites en Meurthe-et-Moselle (54) 
Vandœuvre-lès-Nancy (400 m²)  
  fauche manuelle  
Laxou et Saint-Nicolas-de-Port (1000 m² chacun) 
  fauche mécanisée 

Site de Vandoeuvre – La Sapinière 

Mesures 
biométriques 

Densité de tiges 

Pesée de biomasse 

Observations 

Expérimentations 
Effet du fauchage sur des 

massifs de renouée 
implantés de longue date 

Expérimentations 



Expérimentations 

Plus on fauche, moins les tiges sont hautes et plus elles sont fines. 
Témoin > S10 > S5 sur les deux variables à 5 semaines de croissance 
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Laxou 2016 - Diamètre en mm   
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Laxou 2016 - Hauteur en cm 



Plus on fauche, plus les tiges sont 
nombreuses 
Témoin < S10 < S5 
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St-Nicolas 2016 - Densité de tiges par m2 
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Laxou 2016 - Densité de tiges par m2 

Expérimentations 



Saint-Nicolas-de-Port  (54) - Juin 2015 



Modalité 5 semaines 

Modalité 10 semaines 

Saint-Nicolas-de-Port  (54) - Juin 2017 



Faucher toutes les 5 à 10 semaines 
sous le premier nœud 

     La forcer à repartir du rhizome 
 

 
Broyer et collecter les résidus  

     Empêcher la reprise des fragments de tige 
     Dégager la luminosité = accélérer la 
     restauration 
 

 
Commencer le plus tôt possible et 
persévérer 

     Plus on fauche, plus ça devient facile à gérer… 
     et moins on y passe de temps ! 
 

SPIGEst (2016) 

Hauteur de fauche optimum 

SPIGEst (2017) 

 Conseils de fauchage 



Le rhizome est le vecteur de propagation le plus efficace 
Gowton et al. (2016) 

Sol pauvre ou riche, la renouée s’approprie et stocke les nutriments 
Barney et al. (2006), Dassonville et al. (2007) 

Utilise une grande partie de ses réserves au tout début de la nouvelle saison 
Suzuki et Stuefer (1999) 

Commence à recharger ses rhizomes dès juin et durant tout l’été 
Barney et al. (2006), Schnitzler et Muller (1998) 

 
 SPIGEst (2016) SPIGEst (2016) 

Les rhizomes 



Les rhizomes 



Les rhizomes 



Les rhizomes 



Analyses 
de sol 

pH, rapport C/N  
et type de sol 

Détermination 
des espèces 

4 espèces prairiales en 
mélange : choix du 100% 

sauvage (label Végétal Local) 

Implantation 
couvert adapté 

Implantation mécanisée 

Implantation d’un couvert végétal 



Octobre 2017 



2 octobre 2017 Juillet 2018 
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